À Monsieur Guy Parmelin, Conseiller fédéral, 
Président de la Confédération
Palais Fédéral – 3000 Berne
Cossonay, le 11 octobre 2026

Monsieur le Président de la Confédération,
Cher Monsieur,


Oui, je me permets de vous écrire à nouveau.

Je vous en supplie une fois encore : agissez, dénoncez, interpellez les autorités israéliennes. Condamnez officiellement et fermement les crimes et exactions commis contre la population civile en Cisjordanie occupée, à Gaza, contre des prisonniers torturés dans les prisons israéliennes… Faites-le nom du respect des droits humains et au nom de la dignité de la Confédération suisse, déshonorée par le silence de ses autorités.

Il s’agit, de toute urgence, de la dignité, la sécurité, la survie de la population palestinienne, mais aussi, de la dignité et de la sécurité d’Israël et de ses habitants. 

Je cite ici deux personnes parmi les nombreux témoins israéliens et palestiniens qui nous interpellent ensemble, d’une même voix : 
« On nous taxe de rêveurs, on tourne en ridicule notre naïveté. Et pourtant nous sommes les réalistes. Nous savons que les bombes n’apportent pas la sécurité, que les murs ne protègent pas et que la guerre n’apportera la liberté à aucun des deux camps. La vraie naïveté, c’est de croire que la peur et les traumatismes peuvent déboucher sur la paix. »

Maoz Inon et Aziz Abu Sarah, La paix est notre avenir, 2026, p.19

Si vous n’écoutez pas vos concitoyen-ne-s, écouterez-vous ces témoins ?

Je vous prie d’agréer ma douleur, mon indignation, mon impatience croissante, ma confiance obstinée en vous, et mes salutations citoyennes,

Hélène Küng
À Monsieur Ignazio Cassis, Conseiller fédéral, 
Chef du Département Fédéral des Affaires Étrangères
Palais Fédéral – 3000 Berne
Cossonay, le 11 octobre 2026

Monsieur le Conseiller Fédéral,
Monsieur le Chef du DFAE, cher Monsieur,


Oui, je me permets de vous écrire à nouveau.

Je vous en supplie une fois encore : agissez, dénoncez, interpellez les autorités israéliennes. Condamnez officiellement et fermement les crimes et exactions commis contre la population civile en Cisjordanie occupée, à Gaza, contre des prisonniers torturés dans les prisons israéliennes… Faites-le nom du respect des droits humains et au nom de la dignité de la Confédération suisse, déshonorée par le silence de ses autorités.

Il s’agit, de toute urgence, de la dignité, la sécurité, la survie de la population palestinienne, mais aussi, de la dignité et de la sécurité d'Israël et de ses habitants. 

Je cite ici deux personnes parmi les nombreux témoins israéliens et palestiniens qui nous interpellent ensemble, d’une même voix : 
« On nous taxe de rêveurs, on tourne en ridicule notre naïveté. Et pourtant nous sommes les réalistes. Nous savons que les bombes n’apportent pas la sécurité, que les murs ne protègent pas et que la guerre n’apportera la liberté à aucun des deux camps. La vraie naïveté, c’est de croire que la peur et les traumatismes peuvent déboucher sur la paix. »

Maoz Inon et Aziz Abu Sarah, La paix est notre avenir, 2026, p.19

Si vous n’écoutez pas vos concitoyen-ne-s, écouterez-vous ces témoins ?

Je vous prie d’agréer ma douleur, mon indignation, mon impatience croissante, ma confiance obstinée en vous, et mes salutations citoyennes,

Hélène Küng

